=l E S Traités de Fortification quon a donnés
jufqu’ici au Public, font en fi grand nombre,

' & {1 peu femblables les uns aux autres , loit
par ia maniere dont les Auteurs ont traité le fu-
: —| jet, {oit 3 caufe desdifferentes parties de cette
Science au{@els ils {e font bornés prefque tous fans l'em-
braffer entierement , foit enfin 3 caufe dela Langue dontils
ont fait ufage , chacun ayant écrit pour le Pays ou il vivoit,
quil faudroit avjourd’hui feuillerer des Bibliotéques entieres
pour {e procurer une connoiflance un peu profonde de ce
grand Art. Mais comme la plapart des perfonnes qui s’adon-
nent 3 cette Etude , & furtout les Officiers , pour quielle eft
principalement faite , n'ont pas toujours ni les moyens d’a-
cheter tant de Livres, ni le loifir de les lire , niaflez de con-
noiflances des Mathématiques pour les concevoir , ni aflez
dufage des Langues &irangeres pour les entendre ; Mg ** *
avoit travaillé a lever ces obftacles, en faifant un Abrégé
exact de tout ce qu'on avoit écrit fur les Fortifications jui=
quau temps ot il vivoit. Ce deflein fiit fort bien exécuré par
lon Auteur qui n'y laiffa rien & défirer ; mais il paru aprés
lui tant de nouvelles Méthodes de Conftrution beaucoup
meilleures que celles dont il parle , & l'on a poufié fi loin
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